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RÉSUMÉ

Le phlébologue et l’esthétique.

Ces dernières années, la demande des patientes fréquentant les cabinets de phlébologie s’est progressivement diversifiée en un besoin général de mieux-être, reflet de notre société, dont l’esthétique des jambes occupe une place non négligeable.

À cette sollicitation, le phlébologue a dû modifier son approche thérapeutique.

Les ulcères et varicoses compliqués ne représentent plus la majeure partie de son activité.

Les patientes consultant aujourd’hui sont fréquemment motivées par une volonté bien différente.

Cette plainte esthétique peut se manifester sous différents aspects :

· anomalie de la coloration représentée par les pigmentations, 

· anomalie des formes et notamment l’infiltration cellulitique,

· les varicosités et les varices.

À ce souhait vient souvent se greffer le désir d’éradication des lourdeurs de jambe formulant ainsi une demande générale de bien-être.

Sachant que cette culture du bien-être ne peut-être ignoré du phlébologue,

il doit être en mesure de répondre à cette approche thérapeutique particulière.

INTRODUCTION

Au XIXème siècle, en pleine période du romantisme propre à Victor Hugo et à Lamartine, Raiberti, médecin et poète de la ville de Milan stipule :

"Le Pire ennemi des beaux-arts, ce sont des jambes éreintées".

De nombreuses années plus tard, loin de cette époque où le corps se dévoilait peu, le 3ème millénaire met en valeur, dans les sociétés occidentales, une mode vestimentaire qui ne se prive pas d’exhiber le corps et notamment les jambes, jouant sur leur grâce, leur harmonie, leur sensualité. Cette présence quasi-permanente des jambes dans notre champ visuel explique le rôle social qu'elles ont aujourd’hui.

La beauté des jambes est devenue un élément capital dans l’esthétique féminin.

Et c’est à nous, phlébologues, que ces femmes s'adressent pour favoriser cette aspiration.

Évoquer la phlébologie esthétique, ce n’est pas faire preuve de pléonasme.

Il n’y a pas non plus opposition entre ces termes, mais plutôt évolution.

La phlébologie contemporaine peut rendre hommage et saluer la ténacité, le sens clinique, et l’intelligence de nos aînés qui ont su vaincre la maladie, la pathologie lourde.
La notion de phlébologie esthétique, à l’époque, aurait pu faire sourire ces spécialistes de la pathologie veineuse. 

Or, ironie du sort, c’est eux qui par leur victoire sur la pathologie invalidante ont naturellement fait évoluer leur discipline vers une demande différente des patientes.
L’honneur que ces femmes nous prêtent en nous confiant leurs jambes, connaît des fortunes diverses auprès des phlébologues.

Certains praticiens occultent de leur outil thérapeutique toute lésion d’apparence exclusivement esthétique.

Et on est en droit de se demander si les phlébo-angiologues que nous sommes sont susceptibles d’être intéressés par cette sollicitation.

Les angio-phlébologues sont une grande famille très composite.

Les angiologues ne sont pas toujours des phlébologues. Les phlébologues ne sont pas tous des angiologues. Nous sommes des angio tendances : ultra-sons, médecine interne, artériopathie, insuffisance veineuse superficielle….

Cette diversité d’activités réduit d’autant le nombre de praticiens susceptibles de s’intéresser à la composante esthétique de la phlébologie.

La presse médicale spécialisée est particulièrement discrète sur ce thème.

Dans la revue phlébologie, la table des matières ne fait référence au mot "esthétique" que 2 fois en 1987 et 2000. (1, 2, 3).

On peut parallèlement s’interroger sur les raisons qui n’invitent pas spontanément le phlébologue à s’imprégner de la culture esthétique de notre discipline.

Est-ce par formation inadéquate, par désintérêt scientifique, par  méconnaissance ?

Pourtant la sollicitation de nos patientes nous invite à réfléchir au rôle de notre profession et à notre mode d’activité.

Quelques chiffres nous le précisent …
PRÉVALENCE ET MOTIFS DE CONSULTATIONS
L’institut MEDIA nous apprend que 70 % des motifs de consultation dans un cabinet de phlébologie sont d'ordre esthétique.

Une enquête SOFRES de 1996 nous apprend que 89 % des françaises accordent une grande importance à l’esthétique de leurs jambes.

Nous avons réalisé dans un cabinet de phlébologie d’une ville provinciale de 500 000 habitants une étude sur 300 femmes. .

Son but était de mieux discerner les motifs de consultations chez les patientes qui viennent pour la première fois.

MOTIFS DE CONSULTATION
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2/3 des consultations sont liées à des motifs esthétiques.

Les varicosités occupent une part prépondérante.

Les varices incitent à consulter pour des raisons de lourdeurs, de crainte de complication et d’esthétique.

Les lourdeurs et douleurs isolées représentent presqu’1/3 de consultations.

Mais il faut associer à ce résultat un coefficient rectificateur. 

Certaines patientes masquent parfois derrière une symptomatologie de lourdeurs plus ou moins nette, un désir d’éradication de varicosités, de cellulite, d’épaississement des chevilles, de pigmentations. Et après avoir évoqué la raison de la consultation elles poursuivent :

"je profite de ce moment pour savoir si vous pouvez faire quelque chose sur ces disgrâces" ... 

Les préjugés peuvent encore faire la vie dure à l’esthétique et certaines femmes craignent de consulter pour des motifs bénins et déplacés.

Les pathologies lourdes (TVP, varicose compliquée, trouble trophique, lymphœdèmes) ne constituent plus qu’une partie minime de notre activité.

La demande est souvent multiple : varicosités - cellulite – lourdeurs notamment.
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ÂGE
L’âge moyen des consultantes est de 46 ans.

Celui des varicosités est de 43 ans. C’est l’âge où la femme se sent épanouie, belle et veut le rester le plus longtemps possible.

Celui des varices est logiquement le plus élevé (51 ans).

Les lourdeurs sont souvent une plainte des femmes jeunes confirmant l’étude de Patrick Carpentier (4) qui précise que les varices augmentent avec l’âge et les lourdeurs diminuent avec l’âge.

PARTICULARITÉ DE L’APPROCHE ESTHÉTIQUE EN PHLÉBOLOGIE

Le mot esthétique régulièrement galvaudé peut avoir une co-notation péjorative; mais il n’en évoque pas moins un besoin, un désir de normalité d’un individu.

L’esthétique est un luxe nécessaire se plaisait à dire Voltaire. 

Spécificité de consultations

Esthétique vient du grec aisthêtikos qui signifie sentir.
Le rationnel laisse la place au subjectif.

Notre regard d’ingénieur, de technicien de la jambe doit se mettre un peu en retrait par rapport à un regard plus superficiel, qui privilégie ce qui se voit. 

Il est recommandé de faire un usage autre de ses yeux, de regarder autrement et d’écouter le soucis esthétique de la patiente. 

Telle lésion variqueuse ou autre évidente pour le phlébologue peut paraître secondaire pour la patiente et ne pas la gêner. A contrario, une lésion minime peut représenter l’ennemi à combattre.

Il faut traiter ce qui gêne la patiente, et non ce qui gêne le médecin.

Ce n’est pas de la santé qu’elle recherche, c’est la suppression d’une disgrâce. C’est de la santé subjective. C’est ce message qu’il faut retenir.

Il est impératif lorsque l’on aborde la subjectivité des résultats d’un traitement, et l’esthétique est un subtil mélange de subjectivités, d’essayer de baliser par des garde-fous objectifs.

Pour cela la photo numérique est d’une aide très précieuse.

Approche psychologique de la demande
Certains psychiatres se sont intéressés de près aux motifs intimes ou plus ou moins inconscients de ce désir de beauté des jambes.
Ils en concluent que 2 motivations inconscientes favorisent cette démarche :

un désir de communication et une volonté d’être désirée.

Nombreuses patientes évoquent spontanément l’envie de pouvoir mettre une robe, d’être féminine.

Henri Beyle (Stendhal) nous conforte dans cette idée en affirmant que :

"La beauté n’est que la promesse du bonheur".

MODULES DE SITUATION

On peut évoquer 6 situations fréquemment rencontrées en pratique : les varicosités – la cellulite - les pigmentations – la contention – la chirurgie et la cosmétologie.

Les Varicosités

la microsclérose : utiliser des doses douces et en faible quantité, en favorisant les produits les moins pigmentogènes. 

la thermocoagulation (5) : réservée aux petites varicosités, inférieures à 0,3 mm. 

Le laser (6) : prudence avec les effets secondaires.

La cellulite

Le traitement dépend du type de cellulite et sa localisation.

Les cellulites très localisées, comme la culotte de cheval et les genoux, bénéficient merveilleusement de la liposculpture.

Les cellulites diffuses atones, graisseuses ou aqueuses seront traitées préférentiellement par des techniques médicales. La physiostimulation pour les atones, l’endermologie et les ultra-sons pour la graisseuse et la mésothérapie et les drainages pour les aqueuses.

Le lipœdème est amélioré par la microliposculpture, moins traumatisant sur les lymphatiques que la liposculpture classique.

Les Pigmentations

Les inflammations trop importantes iatrogènes ou autres peuvent engendrer des pigmentations.

En préventif, les AINS, voire la corticothérapie en flash peuvent être efficace.

En curatif, le recours au peeling semble inévitable. L’acide TrichlorAcétique donne de bons résultats.

La chirurgie et l’esthétique

Quelques règles méritent d’être rappelées, lorsqu’on décide un éveinage chez une jeune femme soucieuse, à juste titre, de son esthétique (7).

Il est raisonnable de privilégier les techniques les moins agressives et respecter les veines fonctionnelles.

Les indications d’éveinage doivent être mesurées avec beaucoup de prudence notamment si les troubles fonctionnels sont modérés et si la varicose n’est pas très dilatée. 

Le résultat esthétique ne doit pas être vécu comme un sacrifice par la patiente.
La compression post-opératoire doit éviter de créer un excès de tension.
LA COSMÉTOLOGIE

Certains produits cosmétiques peuvent rendre service au phlébologue :

· Les produits dépigmentants : NEOSTRATA gel dépigmentant - Yellow cream (Dermaceutic) Trio A (TRIO-D) crème au rétinol (Biomédic),

· Les protections solaires : TRIO-S (laboratoire LED) VENOXYL crème solaire,

· Les produits hydratants TRIXERA crème (avene) XERIAL (labo SVR) NACRIDERME,

· les produits masquants les sticks couvrance (ecchymose - varicosités) de chez avene, les produits covermark (leg magic),

· Les produits désinfiltrants VENOXYL fluide drainant - percutaféine – lipofactor,

· Les produits tonifiants (relâchement cutané) Bruise formula (mene et moy) stimule les cytokines,

· les cosmétiques divers  DIROSEAL (diminue l’érythrose), AURIDERM K5 (diminue les ecchymoses).

LA CONTENTION

Les progrès de l’industrie textile avec notamment le polyamide microfibre qui tend à supplanter le coton permet à la contention de renouer avec l’esthétique.

On peut ainsi faire des bas lisses brillants doux agréables à porter en attendant la fibro-cosmétique (loréal).

Il faut cependant ne pas méconnaître d’éventuels effets pervers de certaines contentions :

· les bas jarret peuvent favoriser l’apparition de bouquets de varicosités au niveau gonal,

· les bas cuisses auto-fixant peuvent être responsables d’une stase veino-lymphatique (cellulite) de la fesse et de la cuisse haute.
CONCLUSION

Ce survol rapide de la composante esthétique de la phlébologie a le mérite de nous inviter à réfléchir sur l’avenir de notre profession.

Notre cursus hospitalo-universitaire a su mettre l’accent sur l’importance des examens para-cliniques et des ultra-sons notamment dans la prise en charge des pathologies lourdes et d’urgence, favorisant une excellente connaissance de la pathologie artérielle.

La phlébologie, telle que nous la pratiquons dans nos cabinets de ville, est assez éloignée de cette formation initiale. 

Elle privilégie l’insuffisance veineuse superficielle, les lourdeurs de jambe et l’esthétique des jambes. Ces 3 domaines étant souvent intriqués.

Cette approche thérapeutique différente conduit le thérapeute à acquérir un savoir et un savoir-faire adaptés à son activité.

Épouser aujourd’hui la prise en charge de l’insuffisance veineuse superficielle, c’est maîtriser une culture phlébologique différente, une culture phlébologique du bien-être et de l’esthétique.

La sollicitation de nos patientes, qui est parfaitement justifiée, nous le rappelle.

Sachons répondre à ces patientes qui espèrent en nous.

C’est peut-être à ce prix que la phlébologie assurera son avenir.
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